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EXPOSITION Permanente :

Véronique Roux, Céramiste

 «Passionné d’art, je me lance un défi… ouvrir à Argentière un lieu d’exception pour l’art contemporain ! ». Matthew Leguen de Lacroix a l’esprit d’entreprise. Expert immobilier, il est propriétaire de Alpinespace, société qui rénove d’anciens hôtels en appartements de luxe. Un esprit d’entreprise doublé d’un authentique esprit d’aventure. Hérité vraisemblablement de son ancêtre, François-Thomas Leguen de Lacroix (1779 – 1860), dernier capitaine corsaire de Saint Malo. 

«J’ai beaucoup d’amis artistes, galeristes, collectionneurs, acheteurs ou éditeurs d’art… à Chamonix, à Genève, à Londres ou à New York… ». Matthew est aussi très lié à beaucoup d’artistes qui vivent, comme lui, à Argentière depuis de nombreuses années… Pour cet ambitieux projet, Matthew a voulu un écrin exceptionnel. La galerie occupe l’ancien Hôtel du Globe, construit en 1890. Dans ce lieu magnifique, récemment rénové avec le souci de lui rendre son cachet et son charme d’origine, l’ambition est de donner leur chance à des artistes prometteurs… aussi de recevoir des talents confirmés. Sur le thème central de l’environnement, et autour d’un café convivial, la galerie est ouverte à tous les arts, à toutes les formes d’expression… 
NOUVEAU LIEU POUR L’ART CONTEMPORAIN !

93, RUE CHARLET STRATON A ARGENTIERE

«La symbolique du Globe est particulièrement bien adaptée à notre projet : le globe est, à la fois, ce qui observe le monde –le globe oculaire, l’œil de l’artiste et celui de l’amateur d’art- et le monde lui-même… » avance Matthew Leguen de Lacroix. Chamonix est un concentré de globe… endroit du monde où toutes les nationalités se rencontrent, où toutes les cultures se croisent… petit monde dans le monde… finalement l’un des lieux au monde où la globalisation se fait jour. Comme notre globe terrestre, en perpétuelle rotation à la fois sur lui-même et autour du soleil, la galerie du Globe se veut un lieu de mouvement. Animée par la curiosité, l’équipe du Globe aura le désir permanent de faire le tour ce qui se fait de mieux ailleurs.

Galerie du Globe - Matthew Leguen de Lacroix

Adresse: 93, rue Charlet Straton 74 400 Argentière

www.galerieduglobe.com
 - www.globegallery.biz  info@galerieduglobe.com   Tél : 04 50 54 54 54

Galerie ouverte du mardi au vendredi de 15h00 a 19h30, et le weekend end de 11h00 a 19h30
Jean-François Hagenmuller

Jeune certifié d’éducation physique et sportive, Jean-François Hagenmuller débute, en banlieue parisienne, à l’aube des années 80, une brillante carrière de « prof de gym ». Elle va s’arrêter… six mois plus tard ! « Ce n’était vraiment pas ma voie ». Devenu parallèlement guide de haute montagne, on lui propose –incroyable opportunité- un poste d’enseignant, à mi temps, à l’Ecole nationale de ski et d’alpinisme (ENSA) de Chamonix… l’école qui vient de le former ! L’occasion pour lui de concilier ses deux motivations profondes : la pratique engagée de la montagne et le difficile exercice de la transmission et du partage. Depuis plus de vingt ans maintenant, le grand barbu à la voix douce et au regard bienveillant, n’a pas cessé d’accompagner le dynamisme fougueux de générations de jeunes aspirants, tout en leur prodiguant de judicieux conseils de bonnes conduites. 

Quand il n’est pas à l’Ecole ou percher sur l’arête d’une aiguille, Jean-François Hagenmuller passe son temps en Afrique à encadrer des groupes d’escaladeurs, à organiser des treks, à grimper pour son propre plaisir… « Ce fut ma saga africa ». Grand voyageur, Jean-François parcourt alors la planète avec sa femme Nathalie, elle aussi professeur et guide de haute montagne (un des rares couples, peut être le seul, de guides en France !). De leurs cent voyages en Afrique, en Asie, aux Etats-Unis ou au Canada, ils rapportent des reportages qui nourrissent les plus lues des revues spécialisées dans l’aventure d’altitude, de Montagnes Magazine à Alpirando en passant par Vertical. Fous de désert, ils deviennent des spécialistes du Sahara, s’ensablant d’Algérie au Niger, du Mali au Tchad. Jean-François photographie (beaucoup) et Nathalie écrit. 

« La photo, c’est l’histoire d’une vie ! ». Jean-François pratique en amateur éclairé depuis tout gamin. Depuis la découverte magique du tirage noir et blanc à l’atelier photo de son collège alsacien. Il n’a plus cessé depuis de photographier tout ce qui l’entoure. Depuis près de quinze ans, il publie régulièrement livres (il est notamment l’auteur de « Mont Blanc, lumière d’altitude » et « Les saisons du mont Blanc » chez Glénat), cartes postales, posters, calendriers… Ses photos sont diffusées par l’agence Hoaqui. « Ses images des montagnes du monde, au-delà de leur qualité esthétique, présentent l’originalité d’être celles d’un guide, d’un homme qui entretient une relation intime et quotidienne avec la montagne». Jean-François Hagenmuller, fasciné par les intenses lumières de la haute altitude se plaît à capturer des formes pures et parfaites juste avant qu’elles ne disparaissent… éphémères cristaux de glace quelques minutes avant l’arrivée du soleil, étranges traces de gel juste avant la prochaine chute de neige… Chaque image révèle le génie de la nature grande architecte dans la diversité et l’harmonie des formes au sein du monde vivant. Chaque détail, d’une construction graphique parfaite, invite à la réflexion et à la rêverie, aiguise notre imagination. On tente alors de reconnaître et de comparer. On fonctionne par analogies. Et l’on se prend à se demander où nous sommes et à s’interroger sur ce que l’on voit. Infiniment petit ou immense panoramique? Elément d’un cristal de neige ou vaste étendue glacée ? Les noms évocateurs que donne Jean-François Hagenmuller à ses photos (barbe à papa, plume, papillon, éventail, vague… ) sèment quelques indices mais ne résolvent pas pour autant l’énigme.

Véronique Roux

« Étudiante à l’école supérieure des Arts Modernes à Paris (ESAM), j’ai découvert Dieulefit et la céramique un peu par hasard… Mais il n’y a pas de hasard… Que des rencontres… N’est-ce pas ? J’ai tout arrêté et je me suis lancée dans la Céramique en autodidacte à Dieulefit, Pays de Potiers. J’avais 20 ans et cela fait donc 29 ans que j’y consacre ma vie avec de jour en jour plus de passion. J’ai travaillé pendant plus de 10 ans uniquement pour être exposé en exclusivité aux U.S.A (Boston et Santa Barbara) et à Dieulefit dans mon atelier. Mes Demoiselles dansent dans des effets de matières, de voilages, de transparences et de lumières. La recherche permanente d’une certaine douceur ; la délicatesse d’un émail transparent et lumineux laisse entrevoir le pouvoir des traces de terre. C’est en escaladant dans les montagnes que je retrouve un filon d’argile particulièrement pigmentée. Certaine terre ont des rouges inimitables. Je suis passionnée par le sens des détails… Aller à l’essentiel et y mettre le raffinement de terre semblable à de petites touches de broderie féminisant mon travail de céramiste. A l’origine, l’inspiration est une « rêverie éveillée ». Celle-ci donne lieu à un très gros travail de recherche, de préparation, des heures qui ne se comptent pas… L’aboutissement est cet instant magique où je surprends votre regard s’attarder et c’est cet instant de partage de mes émotions qui est La Grande Joie. C’est le Regard qui fait le monde… C’est cela: "Créer"… »

